
LE CALENDRIER PATAPHYSIQUE
Le calendrier du père UBU

Nous ne pouvons pas ne pas évoquer le calendrier 'Pataphysique (ne pas oublier 
l'apostrophe avant le mot ! C'est, il paraît, pour éviter un calembour… que tout le monde 
cherche encore).

Ce mot apparaît pour la première fois sous la plume d'Alfred Jarry (Laval, 1873 — Paris, 
1907) à la fin des années 1880 à Rennes dans L'Écho de Paris littéraire illustré le 23 avril 
1893 qui contient la première œuvre publiée d'Alfred Jarry, Guignol, un fragment d'Ubu 
cocu.

Il donne lui-même la définition de cette discipline intellectuelle aussi profondément 
sérieuse que totalement dérisoire : « La pataphysique est la science des solutions 
imaginaires, qui accorde symboliquement aux linéaments les propriétés des objets décrits 
par leur virtualité. »

« Jarry donne l’exemple de la montre qu’on dit ronde alors qu’on lui voit de profil une 
figure rectangulaire étroite, et qui, vue de trois quarts, apparaît elliptique : la « réalité », 
quand nous la percevons, n’est que la représentation linéaire d’un de ses aspects auquel 
notre imagination seule prête une totalité. Dans le cas de la montre ronde, l’imagination 
est assez pauvre. Ceux qui pratiquent cette solution imaginaire élémentaire contestent 
même qu’elle en est une. Ils sont convaincus d’appréhender la réalité, et pourtant ils font 
de la pataphysique sans le savoir. La solution imaginaire est devenue pour eux le sens 
commun ; elle relève du consentement universel. Aussi, pour le pataphysicien, le sens 
commun, les conventions, la croyance à l’objectivité sont-ils éminemment 
pataphysiques. » (Encyclopédie Universalis).

Dans Ubu roi, en 1896, il fait dire au personnage de toute son œuvre : « [...] Je suis tout 
disposé à devenir un saint homme, je veux être évêque et voir mon nom sur le 
calendrier. »

Il ne lui en faut pas plus pour éditer en 1899 un Almanach du père Ubu illustré puis un 
nouveau en 1901 accompagné d'un calendrier du père Ubu. C'est ce dernier qui figure en 
annexe. Ubu entre ainsi dans le calendrier. Je vous laisse découvrir à quelles dates. Mais 
ce n'est pas encore le calendrier 'Pataphysique. Seuls les saints du jour sont renommés 
mais le calendrier conserve sa structure grégorienne. Notons tout de même l'apparition de
deux « jours blancs » hors semaine les 29 février et 31 avril. Ils sont baptisés Hunyadi.

Rien n'empêche donc ce calendrier de devenir un calendrier fixe en « activant » ou pas le 
premier Hunyadi du 29 février selon que l'année est ou non bissextile. Quant au Hunyadi 
du 31 avril, j'avoue que, pour ma part, j'ai du mal à suivre. Si quelqu'un à la réponse ? J'en
profite aussi pour lancer un appel à ceux qui posséderaient la version de 1899 de 
l'Almanach du père Ubu : pouvez-vous m'en faire parvenir une copie ?

Le calendrier 'Pataphysique 

C'est le 11 mai 1948 qui fut fondé le Collège de 'Pataphysique à la librairie des Amis des 
Livres d'Adrienne Monnier, rue de l'Odéon. 
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Les statuts furent signés le 29 décembre 1949 par le Docteur Louis-Irénée Sandomir et 
cosignés par Mélanie, Le Plumet, Jean-Hugues, Sainmont (et Oktav Votka), Raymond 
Queneau, Boris Vian, François Caradec et Noël Arnaud, parfois donnés comme 
fondateurs de ce collège. Le même jour, le calendrier 'Pataphysique voyait le jour.

Le mieux, pour en comprendre la structure, est encore que nous regardions quelques 
textes.

ARTICLE 12 des statuts du Collège :
12.1. L'emblème pataphysique est l'ombilic ubique.
12.2. L'Ère Pataphysique commence le 8 septembre 1873, qui d'ores en avant prend la 
dénomination de 1er du mois d'Absolu An 1 E. P. (Ère Pataphysique), et à partir de quoi 
l'ordre des treize mois (douze de 28 jours et un de 29) du Calendrier Pataphysique est fixé
comme suit : Absolu, Haha, As, Sable, Décervelage, Gueules, Pédale, Clinamen, Palotin, 
Merdre, Gidouille (29 jours), Tatane, Phalle. 

Explications complémentaires

« Enfin grâce à l'institution du mois de 28 jours et du jour hors-semaine (le 29 Gidouille et, 
les ans bissextiles, le 29 Gueules), on put obtenir des mois réguliers dans leur structure 
(et par là un Calendrier Perpétuel), étant donné que la semaine devait demeurer 
septénaire. Il n'eût point été congruent, en effet, de modifier une disposition hebdomadaire
aussi antiquement et divinement pataphysique, non plus d'ailleurs (et pour la même 
raison) que de transformer le nom de ces sept jours. Aussi, la plupart des Fêtes Tierces, 
Secondes ou Premières purent-elles être fixées aux 1er, 8, 15 de chaque mois, c'est-à-
dire aux dimanches, et le 22, nombril pataphysique du mois, dût resplendir d'une Fête 
Suprême au moins Seconde.
L'Œuvre semblait terminé, lorsqu'à la dernière séance de la Rote, Sa Magnificence, pour 
parfaire tant de précellente pataphysique, proposa, ce qui fut ratifié à l'unanimité, de créer 
des jours imaginaires et hors semaine, qui cloraient les mois et amèneraient le nombre de 
leurs jours à 29, qui est premier. L'année (bissextile ou non) comprendrait donc 377 jours. 
Ainsi à une symétrie intégrale s'unissait une irrationnalité qui frisait la licence. Ce jour 
supplémentaire et mensuel était tout naturellement l'hunyadi d'Alfred Jarry et les hunyadis 
réels de Gidouille et (les années bissextiles) de Gueules prenaient le nom d'hunyadi 
gras. ... »

On en arrive ainsi à une structure de l'année qui est la suivante :

Mois 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13

Semaines 4 4 4 4 4 4 4 4 4 4 4 4 4

Nbre jours 
"réels"

28 28 28 28 28 28 Bi 28 28 28 28 28 BL 28 28

- L'année compte 377 jours.
- Il existe un « jour imaginaire » par mois qui est « réel » le onzième mois et, les années 
bissextiles, le sixième mois.
- Le jour blanc BL est hors semaine mais dans le mois.
- Le jour bissexte Bi est hors semaine mais dans le mois.
- L'an 1 de l'ère pataphysique (E.P.) commence le 8 septembre 1873 grégorien.
- La semaine de 7 jours commence un dimanche qui est le premier jour de l'année.
- Tous les 13 de chaque mois sont un vendredi (gag)



Texte concernant les fêtes

« Restait à discerner la Hiérarchie des Fêtes. Sur la proposition de Sa Magnificence, la 
Rote unanime décida que l'année ne comprendrait que des Fêtes toutes Suprêmes. 
Toutefois, pour diverses et accessoires commodités, dix furent qualifiées de Fêtes 
Suprêmes Premières, qu'on subdivisa en Fêtes Suprêmes Premières Premières (au 
nombre de deux) et en Fêtes Suprêmes Premières Secondes ; vingt-deux de Fêtes 
Suprêmes Secondes ; quarante et une de Fêtes Suprêmes Tierces et toutes les autres de
Fêtes Suprêmes Quartes.
Outre ces Fêtes étaient établies au nombre de trente-neuf des Vacuations, inconnues 
jusqu'ici dans tous les autres Calendriers. »

Notons, pour terminer, que, contrairement aux autres qui se veulent plus sérieux, le 
calendrier 'Pataphysique est encore utilisé çà et là et à diverses occasions.


	Le calendrier du père UBU
	Le calendrier 'Pataphysique
	Explications complémentaires
	Texte concernant les fêtes


